
©
A

FM
D

 - 
-D

T1
6

MICHEL Françoise

Fille de Victor Aimable MICHEL négociant originaire du Puy-de-dôme et de Marie Henriette JAURANT originaire 
de Clermont-Ferrand, Françoise , Eugénie, Irma MICHEL nait le 26 août 1920 à Angoulême en Charente. Elle est 
employée chez ses parents , dans leur commerce de café à Dijon en Côte d’Or. Ils habitent 10 rue Jacques Cellerier 
à Dijon. Françoise est célibataire . Dès le 18 juin 1940, Françoise Michel seconde son père et organise avec lui un 
énorme réseau. Elle se rend tous les jours au camp de prisonniers de Longvic près de Dijon pour les ravitailler et leur 
procurer des vêtements civils, des pièces d’identité et les faire évader.  Après la disparition du camp de prisonniers de 
Longvic en avril 1942, elle intègre deux chaînes d’évasion, l’une venant de Belgique, l’autre venant de Nancy . A son 
domicile, elle nourrit les prisonniers, les habille, ravitaille, loge, pourvoie de cartes d’identité de nombreux évadés, en 
raison de 10 à 12 par jour. Il est estimé qu’elle a permis l’évaion de 800 prisonniers de guerre . Elle appartient aux FFI 
et aux FFC réseau Gloria S.M.H. , chargée de mission de 3e classe avec le grade posthume de sous-lieutenant. Françoise 
Michel est arrêtée le 20 juillet 1942 à Dijon par la gestapo sur dénonciation et devant ses parents. Sont impliqués 
dans la même affaire Albert GUYOT son fiancé et Simone HARRAND son amie. Elle est jugée le 6 août 1942 par le 
tribunal feld Kommandantur 669 et condamnée à 12 ans de travaux forcés car elle «  a agi sans aucune rétribution, par 
pur patriotisme ». Françoise Michel est internée à la prison de Dijon du 20 juillet 1942 au 29 août 1942 puis à la Santé 
à Paris. Le 30 août 1942 elle est transférée à la prison d’Anrath , près de Krefeld en Rhénanie ; C ‘est l’un des plus 
grands établissements d’Allemagne où sont exécutées les peines d’emprisonnement prononcées contre des résistantes 
par des tribunaux militaires allemands en France, en Belgique et aux Pays-Bas. C’est là que le 10 mars 1943 , naît sa 
petite fille Marie-France qui , à la fin de la guerre, est adoptée par Mme et Mr Luchen, 22 rue de la Tour dans le XVIème 
arrondissement de Paris. Le 17 juin 1944, Françoise est transférée à la forteresse de réclusion de femmes de JAUER en 
Haute-Silésie , aujourd’hui en Pologne, où elle meurt le 20 janvier 1945 à 10h30 à l’âge de 25 ans. Elle est enterrée le 
mercredi 24 janvier au cimetière de Jauer.
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